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"JII sueur salde ot amére des esclaves plongeurs
_‘ b ndnin dans la mer,
".l h l\am salde ot amere des rameurs
BN ires asscentts dms 1a mer.
Le sang salé et amor des grandes battailles
navales coula dans la mer,
Les larmes de sang de ceux qui resterent abandonhés sur les quais
tomberent dans la mer.
Le sang versé dans les guerres imbiba la terre et descendit jusqu'a la
' mer.,
Ia mer est chaque fols plus amere, ou elt. la mer innocentoess possession
du podte? Premidrement: moururent le animaux et les grandes
plantas marines du commencement, et los étolles géantes qui flluainaiont
le fond de la mer s'dtelgnirent ensuite, Et les anciennes méduses, qui
n'dtalsnt que les t;un de jounes femmes, s'enchevétrérent de couleuvres.
Jeunes filles et jounes hommes, marins, sont réduits & 1'état de poulpes
et & celul, Stres tristes comme les morses ot les cbeses baleiness Les

cheveux aquatiques se transformerent en de ridicules chéveux narins. De
nombrejux polssans se mdrent en olgesux, de ncm'\u polssans s'aveugls .
rent devent ce qu'ils virent, Les pélicans se soumirent, dans les cages
des princes. Les cloaques de la terre se jettent sur les easux dont le
sein renferma I'Bapr!.t'. Les orabes mangent les yeux des cadavres méconnals
sables, Les hommes Qqui se nourrissent de crabes ont chaque fols plus d“-‘
eallles dans les youx et volent toujours moins la mer, O est la mert Ou
est la grande bleue du poste?




